COMPTE» RENDU DU FORUM DEBAT DU SAMEDI 9 AVRIL 2011 SUR 

« Des lieux ouverts à tous »
Une trentaine de participants ont écrit les bandeaux suivants :


- SORTIR DU QUARTIER : trouver des terrains pour des jardins potagers familiaux, à l’extérieur du quartier.


- Souhait d’un lieu ouvert pour les jeunes géré par les habitants du quartier (gestion / grands frères), autour d’un projet : soutien, échanges, voyages, radio.Un lieu qui permette des réunions avec des habitants, muni d’un micro, un thème (le stade).


- Comment tisser des liens entre habitants ?Une règle : ouverture le plus posssible à tous les habitants + jeunes + les parents, les mamans (échange cuisine) : fêtes familiale avec mini-cuisine. Il y a des choses qui marchent : carnaval, sapin de Noël …).


- proposition d’un semi-marathon. (partenariat).


- Reprise de ciné public, pour tous les âges, jazz, classique, reprise concerts publics, activités dans le parc.


- Lieux ouverts pour que tous puissent s’exprimer, parler du malaise, même « des bêtises ».


- Il faut que les habitants s’accaparent le projet.


- Un lieu pour les femmes du quartier.


- Des lieux pour les jeunes.


- Un lieu intergénérationnel pour tous les habitants : un lieu de rencontre et d’activités, un lieu convivial, un lieu fédérateur qui réunit tout le monde, où chacun se sent accueilli (sorte de MJC).


- Un car de CRS = 10 éducateurs.


- Il faut des adultes formés qui tiennent la route pour faire le lien jeunes /adultes. Ce lien est complètement défait. Il faut des postes en nombre suffisant pour toute cette jeunesse du quartier.


- Il faut des moyens d’encadrement supplémentaires (principalement issus du quartier).


- Des animateurs en plus pour ouvrir le foyer des habitants par ex. le 51.


- Importance de la culture, pour créer une culture commune et du plaisir ensemble. L’éducation populaire, comment la penser, comment la réaliser ?


- Redéfinir ce que sont les jeunes ? Leurs difficultés : emploi … avenir … Comment leur donner la parole, les moyens de dire, de s’exprimer, leur rendre leur DIGNITE : pas de garderie, mais des activités utiles, des projets, des démarches 
pour le boulot.

- Il faut des MOYENS PERENNES pour des projets ambitieux et sur le long terme.
DEBAT :
 Tous les groupes ont parlé du malaise dans le quartier. Les groupes unanimes pensent qu’il faut plus d’humains, d’encadrants et d’éducateurs dans le quartier. Il faut des personnels pérennes et compétents.
Donc il faut des lieux ouverts avec des personnes qualifiés et avec  un véritable travail éducatif. 
Discussion sur un ou plusieurs lieux ? Des lieux différents ou une sorte de « plateau » voire « Maison des associations du quartier » avec des moyens mutualisés ? Le débat n’a pas eu le temps de trancher mais des personnes ont parlé de besoin de plus de fédération entre les associations.
Débat sur le malaise du quartier : « il n’y a plus de solidarité entre habitants ». «  Il est difficile de discuter avec les parents ». « les problèmes du quartier sont liés à la situation générale, de la crise du capitalisme, du chômage ». « comment attirer les jeunes, ils se sentent méprisés, leur faire retrouver leur dignité «, « l’important c’est le travail ».Plusieurs ont aussi parlé du plaisir d’être dans ce quartier.
« Utiliser les grands frères pour aider les jeunes ». « oui, MAIS avec de la formation permanente ». Favoriser l’embauche des gens du quartier, en s’appuyant non sur les diplômes mais sur les compétences (ex. Régie de quartier / médiateurs) ».
« On devrait valoriser la réussite de certains jeunes du quartier ».
« Il faut  monter des projets pour « sortir » les jeunes du quartier (montagne, mer, projet Maroc … » 

